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Ils disent de laisser tomber la vieille pierre et tous les petits cailloux qui 

encombrent. 

Ils disent tous la même chose à peu près : la liberté suppose de faire le ménage 

dans les soucis. 

Un premier souci consiste à savoir bien identifier les vrais soucis, à dûment 

classer les roches sombres. Et puis faire le ménage ne consiste pas à dégager sa 

part d’ombre. 

*** 

Ils parlent avec des images et ne se servent que rarement de mots concrets. 

Ils cherchent à transmettre leur faible connaissance, à opérer comme une 

transmutation de leurs expériences en mots, en gestes émancipateurs. 

Ils participent à la voie à l’issue de laquelle, après avoir évacué les cailloux 

gênants, tu parviens à évoluer lucide, et heureux. 

*** 

Toi tu as des nœuds serrés, que tu arranges pour te permettre de vivre encore. 

Eux ils prennent les nœuds et les délient, et puis relient les flux, les envies contre 

les peurs, les étapes à l’errance, traitent le terrain pour que tu puisses marcher, 

gambader si tu veux. 

Ils disent que c’est un tas d’histoires passées et de coups si puissants qu’ils te 

changent un corps en statue, où la mousse sèche. 

*** 



Ils disent que ton corps sème, qu’il saigne et qu’il sent, et qu’il sait, ils disent que 

le corps a des réponses. 

Moi ? ça ? nous ? 

Ils ont des mains d’or et des esprits libres. 

*** 

Ils disent qu’il existe des chamanes, qu’il y a des révolutions, des baskets à la 

mode, des ventes de gens sans droit mais à forte valeur ajoutée, ils montrent des 

beautés, ils montrent des monstres et font toutes sortes de choses : de 

l’acupuncture apiculture agriculture cloutage élevage dans tous les sens. 

Ils font avec leurs doigts et leur pensée claire, leur panse-éclairs. 

Allez, nous baignons dans la lumière. 

 


